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M aniniqu. ' ; 8 ornoteurs de la colonie venant de Su 1, celui du PaciflqU", enfin les E ta t s de l'Ouest. 
i ' . traiiger; | 0 navire* étraafWM venant : 2 d 
Franco, & de» E ia t s - l nis, et 5 d'autres pays étran
gers, ensemble du port de 3 ,38) tonneaux et de 
18 : liommes d'équipage. 

Les mouveme.'i'.s du port accusent, 4 la sortie, 
10 navires aont 4 lYnnc.iis allant : en France, 1 à 
la Martinique, l à la Guad- loupe et 2 à l 'étranger; 
• i c ilioteu:s de la colonie al lant à l 'étranger; 0 na
vires i t r aoga r i sillani.- 2 aux colcwiies f r s • [ > ! — et 
4 dans d'autres pays étrangers , j augeant ensemble 
.'•,(II.U tonneaux et équipés de 187 hommes. 

Il n'est pas facile, é tant donné les facilités, lesrap 
dites des communications, d'expliquer ces écarts 
si considérables. Toutel'uis il ne fatal pas s'apitoyer 
sur les gens qui sont obligés à SeaUli et à Tacoma 
Dériver de payer entre 9 et 10 pour qu'on escompte 
leur papier; dans ces endroits, le taux de rémuné
ration des opérations du commerce est en propor
tion. 

On a prétendu que le capital avai t peu de dispo
sition à se mettre en route, à moins d'un écart de 

les pays é t r ange r s ; l 'année dernière, les chiffres 
correspondants at teignent : 1,200,000 de fonte, 
78 i.OOO de rails et 1,700,0.0 de fer et acier t ra
vaillé. 

L'industrie du fer blanc et do la tôle, après une 
période de réduction, due au régime douanier amé
ricain, est aujourd hui en pleine reprise, grâce aux 
nouveaux débouchés, aux colonies principalement. 

La machinerie, après avoir subi l 'arrêt presque 
complet de travai l par la grève des mé 'anie i tns , 
essaie de regagner le temps perdu. Leseommandes 

C O T O N S 

quelques-uns ; mais, pour la raison qu'on devine 
est aujourd'hui tout à fait négligée. 

Un des résultats néfas.es de la grève des Kngi-
neers est le déplacement de quelques usines anglai
ses lesquelles ne t rouvant pas. en Angleterre, la 
sûreté du lendemain ou U liberté d'action, vont se 
fixer sur leçon i.icnt ; Anvers est la ville particu
lièrement choisie pour y transporter les é a i g r a n U . 

S'il est une industrie d 'avenir, ici, c'est bien celle 

I L I W I .1 II l l l l ^ — — — — — ^ 

L'ESCOMPTE AUX ÉTATS-UNIS 
j l'escompte résulterait d e l à qualité inférieure du 

Tandis que dans la plupart des pays, il existe j papier, dans les villes où l é t a u x d'escompte est 
une banque centrale d'émission, plus ou moins in- j très élevé; les banquiers augmenteraient la prime. 
dépendante du gouvernement, ayan t pour objet j d'assurance. Il y a eu du papier médiocre et mau-
dn régler les conditions de la circulation fiduciaire, j vais dans l'Ouest et le Sud, comme dans l 'Est, et 
de veiller au maintien du stock métallique, de | beaucoup de papier est envoyé dans les grands 
constater le taux courant des capitaux et aussi * réservoirs do capitaux pour échapper aux taux i 

r sur ce taux p a r l a fixation de l'escompte, prohibitifs exigés sur place. 
noua ne t rouvons plus, dépota 1835, rien de s em- | Au Canada, l 'écart ne dépasse pas, sur toute j 
blabla aux Etats-Unis. Il vaut donc la peine de l'étendue du terri toire, 1 à 1 1]2 0(0, alors qu'aux ! des constructions navales. La guerre hispano-ame-
\o i r comment s'y passent les choses et nous pou- j Ktats-I uis on rencontre des différences de (à o[0 ! ricaine a, comme premier résultat, celui d é d i r a i ' 
vous prendre pour guide M . Breekataridgn, qui a ; entre Boston et Denver. Au Canada, on croirai t I nuer, pour ne pas dire supprimer, la Hotte mar -
eonsaeré une étude aux taux d'eseontpta dans les i sortir de la Banque eu deinan tant 8 o|o au maxi-1 ebande des belligérants. En outre, quelquescompa-
K'.ats-I'nis. Trois facteurs semblent déterminer le a u r a de plus que le taux officiel, sur du papier gnies anglaises ont vendu an certain nombre de 
prix d'avances sur effets de commerce: la demande ! me dioere. I h u r s vapeurs rapides pour être transformés en 

Aux Kia t s -Unis . i l exista 3,010 banques na- j croiseurs auxiliaires, et servir très probablement 
liouales, 1,0 > I banquei régira par la législation de cibles aux canons à t ir rapide. 
particulière, 8 j> banques privées. Chaque banque Le fret ret iré aux Etats-Unis et à l 'Espagne va, 
est cantonnée dans sa localité : les banques nat io- i en grande part ie , échoir aux lignes de navigation 
naies n'ont p i s le droit d 'avoir des succursales, j du Royaume-Uni ; les navires vendus pi*r ces der-
qtMlqUes-uoes tournent la loi. Ce aont là des orga- j nières devront être r e i placés; résultats : com-

' ictuations de l'escompte sur les divers points du nismes incomplets, et il est nature! qu'ils no ren- mandes sérieuses aux chantiers de la Clyde, de la 
terr i toire. Voici comme sjnthèse, en quelquesorte, ! ddiit pas les services auxquels on ne peut s 'atlen- | Tyne et de la Tamise 
de ce travai l , le t 

quai 

de ces avances OU l'offre du •lapier, l 'abondance 
do. capital disponible, la sécurité du gage ou la 
qualité du papier. 

C'est en dépouillant la collection d3 liratlstrccl's, 
J i revue hebdomadaire bien connue, qu'on peut 

-river à compiler des tableaux, indiquant les 

Liverpool, 25 mai, 12 h. 37. 
Vente 8.000 balles. Marché calme. 
Cotations .-Mai, 3 . 3 5 ; Juin-Juillet, 3 . 3 5 ; Août-

Septembre, 3 .35 .{ . ; Octobre-Novembre. 3 . 32 ; 
Décembre-Janvier, 3 32 . t . . 

Havre , 25 mai. 
'Par télégramme de notre correspondait spécial) 

A t e r m e : Cours soutenus. Venins l.ftOO balles. 
Précédente du jour 

Janvier fr. 10 3 i8 40 5 i8 
Février » 40 3i4 40 3i-l 
Mars » 40 3i4 40 3i4 
Avril » . I l 
Mai » 40 9|4 41 3l< 

' J u i n . . . » 41 3 t 8 41 3 t 8 
Juillet » 41 3i8 41 3 t 8 
Août » 41 3 t 8 41 3i« 
Septembre » 41 3i8 41 3 i3 
Octobre » 40 7 [8 40 118 
Novembre » 40 f rH aO 7 i3 
Décembre - 40 5 j,8 40 5 pS 

Disponible : 200 balles Oomra à 39 fr. ; M 0 b. 
\ New-Orléans à 43 fr. ; 150 b. Texas de 40. 75 à 
i 47 francs 

Havre , 04 mai . 
Aux Eta ts-Unis , hier, le terme clôturait soutenu 

en hausse de 9 à 0 points à N. -York et de 5 à G a 
N. -Orléans. 

Sur place, le marché est au grand calme. Le 
low-middling N . - o r l é a n s s e voyait généralement à 
fr. 45,25. 

Le buileUn des ventes, a n été à quat re heures, 
comporte, en somme, 198 balles, dont 9 8 balles 
des Etats-Unis en disponible, et 100 balles de l'Inde 
à l ivrer. 

A terme, les cours ont été inscrits en hausse de 
3|8 à dix heures, et la cote de qua t re heures a été 

j faite sans changement. 11 a été coté 1,850 balles 
! aux cours suivams : 41 fr. 5[8 pour mai ; 41 fr.3i8 j 
j pour ju in , juillet et septembre, et 40 fr. ïq8 pour 
I décembre. 

Havre, ->l mai — A terme «osti un-, t KSS balle*. 
Ko clôture on cote : Mai, U l i * )um, il l-i 

juillet, 41 | . ; août i l .t .; septembre, 41 .1 ; octobre, 
: 40 .lii; aoveii tir,-, tû 1 -'. il cembre. 40 i , i ; janvier, j 
I 401.i; février, 40 3,S; mar-, 40 3,S: avril, 40 . 1 . . 

New-York . 2 ) mai. 
1807 98 1898 97 1896 96 

New-Orléans , 21 mai . 
Rapport du « Chronicle » 

Temps sec; il faudrai t delà pluie dans beaucoup 
Je sections; température plus élevée. 

1897 98 1806 07 

Recettes totales ports 
» » Overland. 
» p ' la cousom.tlu Sud 

Excéd.des stocks à l'intérieur. 
Total en vue 

I.8U.I » 

le ce t ravai l , le taux hebdomadaire moyen de dre d'institutions appelées banques.Tl n'est pas à I Les discours de M Chamberlain et de lord Sa-
| 8 0 3 à 18Q7 dans quarante-trois villes des E t a t s - j la portée de to ut le monde d'entrer en relation | lisbury ne sont pas faits pour amenar une r e l u 

Recettes depaist* sept. 
de l'Allaoliqoe . . . 

Recettes depuis l •' sept. 
du Golfe-, 

Tu'aux 
Kxportalions depuis I" 

sept, p' rAngteterra. 3 22i> ooo 
Exportations depuis t " 

sept.a*b)Continent. 3 Litii.oofl 
Totaux . . 

3.101 800 2.713 MO 2 ISfl.tKiu 

I Hil »J0 
S.303 70 "i 

788 min 

3.777.000 
6.490 000 

•i ut aw 

l.aaa non 
S.618 000 

i.881.000 

8.O07.OQ0 

2.112.000 

2 U00.OO0 

4 211 000 

i livrants: ALUIEII MESS1AKN. 
.Alfred Keboux. Urande-Rue, 71, Uoubaix. 

Bombay. 20 mai . 
A v ec des arr ivages pius considérables de l'in' 

r ieur et une cherté et rareté de capitaux plus pi 
données, la tendance a été plus calme et les p r : 
quoique toujours prohibitifs pour l 'Europe. 

Le fait le plus remarquable de ces derniers jou 
a été l'expédition de 41,OO'l balles pour faxt rén 
Orient . De fortes quantités a t tendent encore 1'••• 
pédition, mais ce fait constitue toujours un ] 
dans la bonne direction. Le fiasco complet de 
conférence des frets pour le Jupon, à la fin d*obl 
nir des fiels sufli-ants du ant ces trois demi ' 
mois, a u r a coûté beaucoup d'argent à l'indust 
cotonniére de ce pays. Les exportateurs de no : 
place ont carrément refusé les offres et avar. 
des Japonais; entretemps, le prix du coton est sei 
siblement plus élevé et ou est généralement d'à 
que la filature japonaise a encore (l'importai 
besoins à couvrir . 

L nia. 
Nouvelle Angleterre 

Portland 
Etals du Sud : 

Nouvelle i u-léans. . . 

Nasbvillc 
Louisvillc 
Charleston.. 
i îalveston 

Atlanta 

Birmingham 
Houston 
l.ittlo Kock 
Dallas 

Lt.it.ide l'ouest : 
Omaha 
Denver 

Etat* de l'Est : 
New-York. 
Baltimore 
Philadelphie 
Duflalo 

Etats du Centre : 
Cincinnati 
Chicago 
l'iltsburg 
Saint-Louis 
Milwaukee 

f> \e land 
Détroil 

Minneanolis 
Kanaas Citv 
Saint-Joseph 
Dumth 

du Pacifique : 
: an-Franeiaoo 
l.o.i Angele. , 

: tland 
C i l y . . . . . . . 

Seattle 
Ce sonl IA <IJS taux qui nous 

rement élevés, lorsque nous pr 
relevés d'escomptes faits à I 

3 è'ii . [0 
1 00? 

4 0S2 
6 . . . 

r. -.VI : 11 

6 103 
i; 673 
0 826 
. H'-'O 

7 3 1 
T 9:7 
; 9»i 
•s . . 
H . . . 
s .. 
s OIE 
h 342 

7 '.'80 
.' u . . . 

1 iVi 0(0 
-i r>or 
•1 641 
6 007 

B !>!t 0*0 
5 741 
3 S38 
:, '.un 
6 *76 
6 3G'.i 
6 :; 6 
'i i ir . 

6 oua 
,, B | I 
G 'Jti9 
7 253 

.. 216 opi 

S . . . 

y ,'.;; 
, ... p 

semblent linguliè-
enons en main des 
' ar is , Londres ou 

. portée . . . 
avec un banquier de New-York . .New-York ne ûon des dépenses affectées à la marine br i tannique; 
prend que la première q i a l i t é du papier. Il y a là la seule crainte des constructeurs, c'est celle de ne 
un vice de distribution dans le capital dispo-1 pas pouvoir suffire à l 'ouvrage. Les ouvriers des 
n i b | e - I chantiers en question ne doivent pas se préoccuper 
— ^ m ^ m m m m m H M I B m m m m m m m m ^ _ | du lendemain ; leur pain est assuré pour longtemps, 

i bien qu'il ait haussé, depuis un moi3. 
L A S I T U A T I O N I N D U S T R I E L L E Non seulement le programme du ministre de la 

marine anglaise est très chargé pour l 'année finan
cière ccurante , mais d 'autres pays ont aussi des 

j navires de guerre en construction ici : la Russie, 
L'in d us ine anglaise ne parai t pas souffrir beau- l e s p u b l i q u e s Sud-Américaines, la Chine et le 

coup de la guerre hispano-américaine, à l'excep- ! j a p o n . l e j a p o n , sur tout , est notre meilleur client 
tion de la filature et du lissage. Les fabricants de i . c e n r e d ' industrie. On peut même ajouter 
cotonnades du Lancashire ne se sont pas encore | q u e c - e s i u n c i i e l U t r u J s ù r , puisqu'il dépose l'ar-
relevés de la grande diminution a ( .portée dans ! t d 'avance dans les caisses de la Banque d'An-
1 urs envoi* en Extrême Orient, par la famine des ! ; q P l e r r e 

La situation de l ' industrie minière est moins 

E N A N G L E T E R R E 

Indes e t U baisse continue du change chinois. Le l 

constructions 
ays des Galles 

nouveau tarif douanier américain et le conflit dont D r i l i a n l e q u e c e l l e des chantiers de 
nous parlons plus haut , amènent , naturellement. | n a v a i e s . L a g ( . è ve des mineurs du P ^ , 
une réduction des exportations de draps et lainages , n . M l p a s e r l C ( j r e terminée; cependant les apparen-
anglais sur les Eta ts - l nis. I C M s 0 l U f a v 0 r ab les à une prompte terminaison de 

La situation des premiers s'amelioi'3, mainte-1 o e U e q u e r e i i e > a u s s i inopportune que gênante pour 
nant que la grande colonie asiatique redevient u pr^pérfUi de Cardin*et du Great Wes te rn Rai l -
prospère; les s.conds seuls semblent devoir conti-1 La demande d'une augmentat ion de salaire 
n un ' ô . inw.i . r . l i ." i..^ ulli . lo du iLit'it l l i n r l i . r at . la " . ~ . . . . . . i _ »_i J— nuer à supporter les effets du tarif Diigluy et de 

| la lutte entre l 'Amérique et l 'Espagne, pendant 
j une période dont la durée est difficile à détermi-
j ner. 

La métallurgie, par contre, montre une activité 
de plus en plus grande. La concurrence américaine 

I avait pris de grandes proportions depuis près d'une 
; année; déjà, l'acier de Carnegie commençait à 
[figurer sur nos marchés, quand l 'ul t imatum de 

M. Mac Kialev est venu débarrasser les maîtres 
j de for .es de fEooaM et du Cumbertaud de U 
| crainte d'être obligés de réduire leur production 
ou, tout au moins, le pr ix de vente de leurs pro
duits. 

La production de la fonte s'était élevée à 
8,B(»0,000 tonnes, en 1882 et 188M, pour tomber 
à moins de 7 millions,en 1886, en 1892 et en 1893. 
Depuis cette dernière date, une aurgm'intation *en-
sible s'est fait sentir chaque année L'exercice 
écoulé donne plus de 8,0 <0,uOO tonnes, c'est-à-

par les Gallois, a suggéré à leurs confrères de 
l'Ecosse, l'idée de faire de même, plus heureux que 
leurs prédécesseurs, les Ecossais ont obtenu gain 
de cause immédiatement; il est vrai qu'ils étaient 
plus mode-tes que ies grévistes du Glamorgans-
hire . '• 

Comme conséquence des troubles de Cardiff, 
nous avons une hausse du prix de la houille, ainsi 
que de celui de la tonte et de tous les produits 
qui eu dépendent directement ou indirectement. 

Nos lecteurs savent, du reste, que la guerre his
pano-américaine a c a ^ é une hausse générale. Une 
réaction vient de se produire, sur quelques pro-
doits agricoles) mais, une reprise du mouvement i 
en avan t pourra i t fort bien se faire sentir si quel- j 
que événement donnait à la lutte dont il est ques- j 
tion une tournure inat tendue. 

Le* Eta ts-Unis ont, jusqu'ici, plutôt gagné q u e ! 
perdu à la guerre qu'ils font aux Espagnols. Leur 
situation industrielle reste très bonne ; leurs pro 

dire, un chiffra supérieur à celui des années prece- ; d l l i l s a „ r i co les se vendent en grande quanti té et à 
dentés. L'amélioration n 'a pas ete interrompue i d e b o n g j , . K > m , C B e n i n s de fer ont des recettes 

depuis les débute de l 'année cou- l ^ p i ^ e n plua considérables; les j o u r n a u x font sérieusement, depuis le: 
rante . Les perspectives sont favorables, par suite \ 

Amsterdâm.™L'es^mpte~ est "m"meillenr~"marehé I r/6 l a f * * " • * • • « • * • et de l'accroissement de j 
dans le? Etats d( la Non elle Anrie terre et de ! l a Consommation intérieure et de 1 exportat ion. 
l 'Est, principalement dans les grands centres de I L exportation de ter et d acier ang aïs grandi t 
Boston, New-York et Philadelphie; le Centre est j a s s t z r<f_ul';.remCnt. E-> 18W. 830 000 tonnes de 
ensuite le mieux traité, puis vient le groupe du ' o a t . e - 48o,<W) tonnes de rails et 1,400,000 tonnes | 

I de 1er et acier manufacture ont ete envoyées dans i 

des affaires colossales (la presse j aune principale
ment) . 

C o u r s d u . S E > ] V t a i 1&&& O P E R A i l u N o 

LAINES PEIGNEES 
B O T J B A I X - T O r j r i taoï is ra-

Tendance soutenuo 

! Laines peignées Mai- „ 

MOIS 

LIVRAISON 

Janvier 
Février 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Ju i l l e t . . . . 
Août 
Septembre . 
Octobre.. 
Novembre, 
t iecembre. . 

H O U l i A I X - T O U R C O I A G 

Peignés de La Plata 
et de l'Uruguay 

T y p e u n i q u e 

Cote prèoédeute Cote ilu lour 

4.325 
4 325 
4 30 

4L4Ô 
4.40 
4.40 
4.370 
4.35 
4.35 
4 325 
4.325 

4 325 
4 325 
4 30 
4.30 

4'4Ô 
4. 10 
4.375 
4.35 
4.35 
4.32J 
4.325 

Laines en suinl 
de Buonos-Ayres 

R e n d e m e n t 3 6 O'O 

Cote preoeaeiiuq Cote <lu Jour 

L K 1 P Z I Q 
[par Itlevrayte) T y p e un ique 

T y p e 

BJENOS-AYRBS 

B D'ANVKKS 

- ^ > * * . . - • -

Cote précelente 
| | « K -

3 45 
3 425 

3.5^5 

3'it5 

3!l75 

ÏAb 

Juin. 

Juillet. 

10.000 .. 

5'.000 » 

1.10 

Ï.4Û : 

3.375 
3 35 

3. 175 

3^175 

3*425 

3l4Ô' 

LAINES 

MOIS 

os 

LIVRAISON 

Janvier 
Février... 
Mars 
A v r i l . . . 
Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre 
Novembre 
Déeembro 

PEIGNÉES 

W V K K S 

. pu** MMfropas 

P e i g n é s Buenos A y r e s 

Al lemand B 

Cote pvÉaé4SaAfl| Cuts un jour 

4.15 4 15 
4.125 4 125 
4 10 4 10 
4 10 4.10 
4.325 t 325 
4 275 ! 4 ï7ô 
4.25 4.25 
4.225 4.25 
4.20 4.20 
4.20 I 4.20 
4 175 4.175 
4.175 I 4.175 

LAINES 

A . W K R S 
pur triejruphf, 

S u i n t d e L a P l a t a 

T y p e O 

Colf pre.vuetiiej Cote du four 

1.31 
1.31 
1 31 
1.31 
1.28 
1.28 
1.28 
1.29 
1.30 
1.31 
1.31 
1.31 

1.31 
1.31 
1.31 
1 31 
1.28 
1.28 
1.28 
1.29 
1.30 
1.31 
1.31 
1.31 

BRUTES 

Août 5.000 » 1.375 

Septembre... l6!û0Ô » 4^35 

Octobre 5.C0Ô » -i " ; (5 ' 

S.IS H A V I l l i 
rpar teugr^pf-:, 

Buenos A y r e s 

Prima bonne courante 
3 6 O O 

Cote prétMtotal Coti lia ""ir 

Lames e& suint Avr.: 
T O T A L . . . 

Novembre. . . 

Décembre . . . 

Janvier 

Février 

Mars 

10.000 

•15 000 k. 

T y p e B 

1 30 
1 305 
1.305 

1.29 
1.29 
1.295 
1.30 
1.30 
1.30 
1.30 
1.30 

A . 1 S T - V B X S 
Tendance calme 

Janvier 
Février 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre. 
Octobre.. 
NON ombre. 
Dè-cembro. 

25.00-3 

'bioÔÔ 

T O T A L 

En suint, on a truite balles 
45.000 k. 

L E I P Z I G -
Tendance calme 

TOTAI 50 000 k . 

AVIS 

Veniss disarses IDEMARDES l OITRESI^STRAIIE 
| D'EMPLOI 

Occasiou excfcptioiibfclle i 
•••-lit !>• .irti-idl p i lon : i t m n s I 
|>ht rufix' svstêmeA. Chenot.pouls . 
il u main m ls kil.. forre 3 i ch«-
v;,l. •i.iiii.l.-ieiiii nt ni'nr, :i v 'iidre 
I.S w fr. Vitibl* ch.z M.Virlor ' 
lii.-in.e. -'..'. rue Se l'Aima, lion-: 
! - f .il 1111 =. a.arrs. lil 

1U31 J5MI 

A LOUER ; 
P o b l l o l t * économique : Ch> l 

que m c r t i o n d un» l i g n e d e | 
• e t a b l e a c e e p a l e v i n g t o e n - • 
U m e i : r,\x j o u r » : u n f r a n o , 
a u l n s e Jnuru: d e u x fr&noe, . 
o n moi s : tro i s f ranos . c o ta - ' 
blrr.u e e t p r i b l l é d a n e l e a d e u x 
é d i t i o n s du « J c n r n a l de Hua- ' 
b m x » ».'. r M m a t i n 

i, ÏO. nie di- l'H ' •:• le-
\ Ile, ! 

I n renreseutant 
de manufactures 

17.. a du l.o 

• Chambrrt, 91 
Càiimbiv oui 

invCuctH 
(.'.. VHIHC, 

coï.Kt. M 

i.h. .j ir«i< o 
appartenu n 
Lhantl'f . ru 

ni. ' Un i'.u 
aie, rue la:r 
ntl Kurtil^. 

ru,' dluke 
u non, rue 

nmin. lue 

. rut de Va 
- du liohati 

•ne.lki. 

.ard.118 
ne 1-usse-

luaim. IJ. 
de l o i l -

llroil'.t, i l 
« St-Jean. 
mv, 1». 
9 . 

Ne pas adresser l?« lettres en 
répons* au\ »nron-ts an mur. . 
TIC» i,n JOIHNAL, œaisbieo aui 
initiales ii.a.juees dniil l'an-
ncari'. Exemple P. S. (6. bureau 
du Joiiiii.il de /!itiM-.ix [«nnouee 
ii» I. l̂ .,v; lettres snut remues 
oa recipediées 'ermees à l'inté
resse. Les Itities remises iltree'.e. 
Beat tn bureaa du journal Sui
vent ura déposées dans la boite. 

l'administration du s—mal 
n Miïraot pas les lellrer. adressées 
a îles ii,:tial:-s. ne peut repon.îre 
•Irs litubtts-posH ou .jemnvnU 
'i'ielr-, iiqiiesq.;i •> trouvent joint.. 

l'onr toute ar.r.ome portant la 
na "tien Prrmire fssSl'SSsS au ou. 
reoa du pmnmi, il e.-l ie4isaeasa-
v'.c en .h-matidant <ette adresse 

lia ui r le amorro rts l 'a»—«S. 
r.u de rens-icnr-ments et 

' • • o a r c t t s t (»rai( « îiuiauchei 

REPRÉSENTANT 

i n Australie, ayant dej.i las. e 
de ipicl'i u-viiui.'- des principales 

i maisons anglaises et américaines, 
désire, représenter a Itouliaix i 

' des meilleures manufartaread'etof-
I fes do vêtements et daines. Le dit 
| agent traaaaets prUseipalemeiit 
! avec les irrandes maisons de jzrns 
! du marclie australien, ei seulement 

les gros manufacturiers qui sont 
prêts à laire concurrence dans le 

; grand commtn-re répoadrunt an Sè-
sireupnmc. S'adresser d'abord à 

i •*. II. cainof.MM. II. Fox and C.', 
i 70. OrarechuiTh .Street, Londres, K. 
i C. (Angleterre!. Ui>3u 

POSITION AVi Divas 

pour achat de tissus lainages. — 
LVrire A. T. L.. paste restante, 
place de la llourse. Paris I f 38 

i de maisons de 1er or-
1 dre demai 

deux tiommes énergiques, lionne 
clientèle el bureau .entrai à Haie 
ehester. s'aa. à IMX 6-3, Wliaeler's 
Advertismg Oflioe.Mancliestei. '»'•/(> 

de toot «erviee milita 
teur depuis II) nus. av-tueUeinent 
chez fabricant important de la 
place, draperies, robes, confections, 
désir**changer. Connaît son métier 
a fond. Références de 1er ordie. — . 
Ecrire f. S. ;5. bureau du journal. 

31i39-'.»37S 

Une forte ma,son lalsant les 

FROMAGES Dn HOLLANDE 
cherche, pour la ville de Lille et les 
Tilles de Rouaaix et Toureoing. dis 
repres-nlantsaclifs. bien introduits 
;.n\ maisons faisant cet article. — 
S'adresser sous les initiales à. C. 1., 
Uureau liéaéral d'Aunome-', N>arh 

A PARIS 
Direction de bureau très honora

ble. Traitement lise el intérêts, 
l'as de fonds a engager dans la 
maison, mais importante garantie 
exigée, espèces en banque ou hy
pothèque. On pourra espérer as-o-
ciation après long essai. Il ne se;a 
répondu qu'aux lettres donnant 
références ou détails preris. Ecrire 
abonné a la Uraude-"ostè, n° 213, 
Pans. »t.85d 

r i i n i r.. Uelpe. Î3 ans. parfaitc-
L f n r j j U l meut au courant de l'al
lemand et actuellement occupe 
dans une maison de laine d'An la-
Chapelle, c lan lie plaie dans bonne 
maison, pour le bureau ou voya
ger. Ecrire à M. Arthur r>eha\cs, 
lli/Xgrabm, M, a Aix-la-Chapelle. 

3»5S',— 1H?3 

MGAZDEROUBAIX 
l o n t i / r t i . M i t A i . i : 

A V I S 
I l i | i inlatMiii .jualif-iairc ( .o-

b e r i . p à l i s s i f r . — Messe urs Al
bert et dnier nelepoultainbert, in
vitent les créanciers de leur beau-
pere a s'adresser, pour s'entendre, 
a M. Charles Stiers. boulevard de 
la République. 38. Uoubaix. 445*0 

le Chanllace ai la Force motrice S G U É f l i S O S M * 

E M U L S I O N R O Y A L E 
l e p l u » p a r f a i t ûmm sWpsasséssttMMra 

pour in r e r o l o r a t i n n 11 a r ccéntM-at io - . i d i l u c l K ' v c l u i - e 
Se trouve cluz Mess ruts >rs Coilfeurs-parfumru)s 

2 fr. - PRIX DU FLACON - 2 fr. 

SenlflBpflsiiaireL.HÂVETll,ruBfl:sLii]Q:s,!iouuaix(!.flru 

! K s i r a t r d ' a m m o n i s q u r nour 
engrais, garanti contenant W a 
ï l '.f<> d ' a n i i i t . tH Ir . les 100 
kilngs. Par quantité siniérieure» 
l.oopkilogs le prix est réduit a 
2 ? fr. l'aiemeiit comptant. 

t e n d r e s d e e o k e rourcalori-
! féres, 3<i c e n t i m e ) . I aeetohtre. 

( «smirea nour fann ..t.on da 
mortier et allées de jardin Micw». 
t i n i r s I Hectolitre. 

M a c l i e l e r s de prem • requ.-ilit •, 
a enlever a l'usine a gai de Uou
baix. Le chariot a J ciievaux. a.ia 
a t cuevat. O.K. 

S'adresser rue de Tonreoing, S§, 
a Houban. ou a llisine a l iai de 
Croix. 3H96-4HC7 

Certaine et Radical* j 

AFFÏCTiONS I 
'eu P E A U 

PëOfiaêi», Herpèa - I 
Prurigo, Pytlriàiii | 

no déranga pas 
à 1* portée dti pat 

•• jflup il produit I I.LIKOtMlND. !«•- Sptt'*, ucien iide-Xtjor 
] i«sInitiai «'-. 0, rue d« Turin. PAK:^-; 
L Con»u.V**Crt!u>t*l Pêrcorrêtç: <Q ' 

J i i t i : ar. •.teidain.iî.99 

GOUVERNANTE-MÉNAGÈRE 
d'un certain1 ;'»«€, ayant déjà servi, 
demande placerbei per<*©nii«.*ealt-. 
Sati. rue ae l*H««ptee, 5, ;ni pre
mier, Ruubaix. iVo'lHA 

d u c . à - o u d e * 

in delà P E A U 
ET M 

CUIR CHEVELU 
D a r t r e s E c z é m a s 

e t a u t r e s V i c e s d u sans ; 
pur a l'ommaden' 2 

2 . 5 0 f r a n c o 
et la iK/neur D purniive 

'.t SO I r a n ™ 

VANOtNDRIESSCHE 
MÉDECIN-SPÉCIALISTE 

25 ans de succès.—norabreuses attestations 
BépùT. Achille S e r o n l m i x 

niHuan 
109, rue Gambetta, LILLE 

La Xoliee est envoyée franeo sue demande. \ 

( i u ê r i v o u <le>> 

IULCÈRES 
VARIQUEUX 

ET DES 

PAR LE 

Balsamique DEB.0JBA1X 
2.SO fraiifo 

IET0US 
Ccst une heureuse innovation dans l'économie domes

tique quête compteur permettant de payer son gaz d 
mesure des besoins, et moyennant une légère suréléva
tion de prix, de jouir de la gr.iiuité de l'installation. 

Pour assurer le parfait fonctionnement de ce cmnp-
teur il suffit : i" de mettre la clef de la boite du méca
nisme dans la position indiquée pour recevoir unepiéem 
de 0.10c. f r a n e a i n e waiiN d é f a u t , cette, pièce doit 
entrer sans effort) ; S* de tourner la clef pour faire 
tomber la pièce dans la caisse: 3° de répéter cette opé
ration cloaque fois que l'on veut mettre une pièce; 4° de 
ne jamais mettre plus de 9 pièces consécutivement c'est' 
à-dire de ne pas dépasser le chiffre neuf du cadran dn 
tous. A ce moment un petit volet se ferme. 

j COURS DE PEINTURE & DE DESSIN 
à l ' u s a g e d e s d e m o i s e l l e s 

Diri(té.« par Mlle T. D E S A I \ T - \ M O l ' l t . dipl rnee à Pari?, an ,-o„ 
cours (le 1884. pour renseignement dn dessin, tel. ru«- \ a t i o t t a ! e . 
I i l l e . Réception : lemercredi tome la journée.— I tonl tu ix , 6s . r u e 
•le l a G a r e . , 

ÎEURRE D'OOSTCAMP i — » » 
à 3 , 1 0 I» kilof 

SON CENTRALE DB LA LAITEtUS l)' >03 l'CAHP 
A HOL'BA'X.HL'E DU b.11-. I l 

— S T J C C T J R S A L H 3 — 
./V R O T J B A I . ' ^ 

Sas du iiois.t;. 
Hue le I Industrie.». 
Hue Pierre-de Hoaban.lSh 
Pue l'ierre-de-H >un»ix. H. 
Hue de Tonrcouii:, 13s 
Hiif .i„ i'iiinui. 1SI 
Hoileyard de Sir nDour^. i » ; 
Hue l'Alsace,**; 
Hue du Oolleu-e. 19 
Hue de la llalle..i. 
Hue MutreHNUsM. t7: 
Hue de la l'Haussée. I. 
Kur Turi-'Ot. 6«: 
Hnedii Lient •naut-Casteiiiu.». 
Piace de la «iare. : i ' 
Hue du »ort.S8. 
Hue de Naines. <7. 
Hue dn c.uroir.Vi. 
Hue .m Collsiie.U 
Bosttetardds ii'iurepaire. t:2 
Hue de Lille. | t . 
Hue HUn.'l.emaille. t37. 
nue d'Inkermann. 6). 
Huede liKosse-aux-Lliéaies.J» 
Hue d'Italie, 3. 
Rue Choisenl. «S. 
Hue du filleul. IÎ3. 

Ŵ T O U S O O I M O 
Rie es l'Ilot 'l-de-Vilte K; 
Rue de l ianl . 91. 

ISu*ds ruieal. a • D*uacu>; 
: Hue de ir, i.i i T. Sa . boroy. 
Hue du Vli li. là 

A . O S O I X 
Buicene i i I i inaas t'Jr t 

! la Crum-Hl mené 
noedsl tliars.crwia.O inciar 

Jk. W A T T R B L O S 
.Salemhier-ilallene- ,.r Carnet. 

% i.vA-lec.l .auiKM 
[ Wallays.'rue du liais. 
Rue Ki) ieriaa.se. 1S. 

i A llitl LOI.\i;--«i; H-MXit 
' Rue de la Lamue. 35. 

AL. O A L A t a 
| Hu- I.'l'aveCe, 61. 
I hue des rtoucaenes 3. 

\ M i m i t c t v 
Prévost-Mslarneu . près de 

(lie VITi 

BEURRE SALÉ 2.80 

i 

"^Toici l e S^ri t i tem^s! 
Le Renouveau agit aussi bien sur les plantes que sur les humains. La sève mise en mouve

ment par les premiers rayons du soleil, trouble le sang et produit une poussée extérieure de 
tentes lis imnuretcs qu'il contient en germes nombreux. Cette eclosion se manifeste par l'appa
rition de démangeaisons, rougeurs, boutons, gerçures, dartres, eczémas, précédés d'éblouisse-
ments, bouffées de chaleur, élouffenwnts, manque d'appétit, inquiétude générale, transpira
tions suivies de faiblesses, tristesses sans causes, etc. 

Ces symptômes résultent le plus souvent d'une alimentation insuffisante ou mauvaise, de 
veilles, surmenage cl excès de toutes sortes qui, à cette époque de l'année, exposent chacun d-
nous à toutes sortes de maladies. 

Aussi faut-il se dépurer en évitant de se débiliter et s'anémier avec des purgatifs on tomh 
de mal en pis en faisant un abus funeste de pilules toujours échauffantes. C'est donc a" m 
façon ïaisounce et rationnelle qu'il faut se soumettre au traitement dépuratif, régénérateur 
reconstituant du Docteur Charkof, dont Félixir est à base de suc de cresson, mélangé à la saisi 
pareille, au fer et à Viodure. Au bout de quinze jours la transformation du teint et de tou 
la physionomie est tellement extraordinaire qu'il arrive souvent de ne pas reconnaître lu 
personnes qu'on a vues avant ce traitement couvertes de boutons, la mine terreuse et fatiguée. 
Le prix de ce traitement complet est de S francs, c'est-à-dire meilleur marché que n'importe 
quelle médication. Voici d'ailleurs quelques attestations plus concluantes en quelques lignes 
que toutes les explications : 

« J'aiais tous les ans vers le mois de mars une grande quantité de boulons cl de dartres farineuses 
<lhi pendant deux ou trois mets m'affligeaient beaucoup. Cette année, je n'ai encore rien vu apparaître 
tl u ne puis vraiment l'attribuer qu'à votre tlixir Charkof, dont pti pris deux flacons dans le courant 
au mois. « Mm t GOSSI:MM, 

• | t , rue Saint-André-des-Ans, à Paiis. s 

» Je soussigné, Gengoux, Céleîliu, propriétaire à Baclain (Moiil-leBan), canton d'HoufJalixf, certifie 
que j'ai consulté, pendant neuf à dix ans les médecins et qu'ils n'ont pu me guérir d'ulcères et de 
dartre* aue j'avais à la jambe. Le traitement dépuratif reconstituant du Docteur Chai ko f m'a radicale
ment guéri eu deux mois. 

* J autorise la publicité du présent urtijicai. « C . GEKGOUX. 
« Vu four la Irga'.isathn te la signature de Grvgeux, Ctlnli» I 

s Le Maire : G.-H. GERLAOUI. » 

l i a S a t u r e s e r é v e i l l e 
Chacun sent le besoin de se dépure-, de te purifier et rafraîchir le sang, quel que soit sort 

âge : enfants, adultes des deux sexes, eu vieillards. 
Les animaux nous donnent l'exemple, en recherchant les herbes et plantes vertes, et, notre pré

férence pour les légumes frais, les salades et particulièrement le cresson nous indiquent la médi
cation naturelle et dépurative qui nous est indispensable. Il faut donc, à cette époque de l'année. 
se nettoyer le sang comme on nettoie un jardin en enlevant les mauvaises herbes et le filtrer pour 
ainsi dire, afin de le clarifier sans cependant l'affaiblir. Aussi ne peut-on trop recommander 
l'emploi du traitement du Docteur Charkof. Au bout dt huit jours les boutons disparaissent, la 
peau redevient claire, lisse et fraîche et la beauté reparaît avec l'appétit, la vigueur et la 
santé. Le mode d'emploi des médicaments dont se compose le traitement est indiqué sur la boite 
et dans la brochure qu'elle contient. Le traitement complet ne coûte que 5 Jrancs pour les grande: 
personnes et il se compose d'un flacon d'elixir, d'une pommade et d'une boite de dragées 

Che^ les jeunes filles faibles, pdles, anémiques pauvres de sang qui manquent d'appétit et 
qui se forment difficilement, le traitement régénérateur du Docteur Charkof n" i1"', sans 
onguent ni dragées, fait merveille comme guèrison. Prix : 4 francs. 

Les mamans dont les enfants sont faibles, malingres, sont atteints de gourmes,de croûte d: lait 
ou qui se forment difficilement doivent demander le traitement w 2 pour enfants. Prix : 4 francs. 

Pour recevoir ces traitements franco gare destinataire, ajouter ijranc aux prix indiqués plus 
haut en un mandat-poste au Dépôt général : M. Boyaval, pharmacien à Roubaix; M. Mal a : ant. 
pharmacien à Paris. On les trouve maintenant dans toutes les Pharmacies importantes de Lian:t 
et de l'Etranger. Malades lise^ et profiter : 

« Monsieur le Professeur Charkof, 
« Ci-joint un bon de poste : votre traitement dépuratif Charkof est vraiment extraordinaire. J'avais 

entendu causer de ce nouveau remède el je vous l'avais demandé pour un voisin qui avait une dur ire 
variqueuse depuis plus de dix ans ; elle s'aggravait et aucun remède ne savait l'arrêter. Votre traitement 
Va guéri en moins de quinze jours. Ces gens ne savent comment me témoigner leur reconnaissance. Ce 

•remède a opéré aussi bien et aussi vite che\ une jeune fille qui avait des boulons dam la figure. 
« THOMAS BOUEUX, 

« Monsieur le Professeur Char htf, ' fc*'"""1, * " • " » • " • " " ' r i m " i " à *"'"'*• ' ' 
« Voire traitement régénérateur dépuratif au cresson compose, iode et fer, représente réellement h 

idernier mol de la science comme effet dans les maladies du sa>:>. Il me réussit magnifiquement dont le 
^ | f d'tXMstw de chlorose et dans cesjaiblesses dt lonvalesceme. < Docteur F t x u LAKOtiiL. » 

Ceriiflo l'insertion N Imprimerie du/ov-'ior de Roulai*. - ALFRED REBOUX, Grande» Rue, 71. 
'. 
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